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sortes de cabinets ouverts, olı ils ne genent pas les danseurset

ne sont pas genes par eux. A une extr&mite, en face d’une che-

minde monumentale, est une tribune &levee et spacieuse pour

V’orchestre. Les sculptures et les peintures, un plafond magni-

fique (quoique non prevu par la composition primitive, qui

supposait des voütes) font
de cette salle ä tous &gards

un chef-d’ceuvre.

On: peut. ensoresater

comme de belles salles de
fetes, quoique moins ca-

racterisees par leur &tude,

les salles de Versailles, et

la salle principale de !Hö-
tel de Ville de Paris; sa

proportion se rapproche
de celle des galeries; vous
y remarquerez lutilite du
portique lateral interieur,

veritable bas cöte, qui la

- —  cötoie dans toute sa lon-

Fig. 598. — Galerie de Henri II, 3 Fontainebleau gueur, et permet la circu-

lation sans emprunter le
parquet des danseurs. Mais les places des sieges ne sont pas
assez pr&vues, non plus que celle de P’orchestre. Et il faut bien

reconnaitre que son £tude artistique n’atteint pas a la hauteur

de celle de Fontainebleau.
Parmi les dependances du salon, je vous ai cit£ le vestiaire.

Rien n’est plus necessaire en effet, et il faut le dire rien n’est

plus rare dans les edifices olı ont lieu de grandes r&ceptions. A
l’Elysee, il a fallu construire sur les perrons des annexes r&pu-

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

   
         


